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Derrière chaque pseudo, un être humain.

 Vous l’avez, je l’espère, attendu avec impatience : voici le 18e numéro des Echos de BuzzerBeater.

L’été et toutes ses contraintes étant passé par là, nous avons préféré attendre la fin de la saison pour vous 
faire un bilan complet de la saison écoulée.

L’été a également été l’occasion d’organiser une grande IRL francophone à Paris. Une douzaine de joueurs 
venus de toute la France et au-delà ont donc eu l’occasion se rencontrer «pour de vrai». Nous passons tel-
lement de temps devant notre ordinateur à discuter et affronter d’autres managers «virtuels», parfois plus 
qu’avec nos amis ou notre famille. Ce fut ainsi l’occasion de rendre nos adversaires et amis «réels» et tout se 
passa dans la bonne humeur (vous trouverez plus de détails sur l’événement dans le journal).
Ceci représente le meilleur de ce que peut nous offrir ce jeu.

Mais, ces dernières semaines, nous avons également connu sa face obscure avec une élection particuliè-
rement houleuse où, se sentant invincibles car protégés par la barrière de leur écran, un certain nombre de 
managers ont cru bon se lancer dans des guerres intestines où le niveau volait très bas.
Ce n’est pas parce que ce jeu est virtuel qu’il faille oublier que les autres managers sont tout ce qu’il y a de 
plus réels. L’IRL nous a rappelé que derrière chaque pseudo se cache un être fait de chair et de sang, une 
personne que vous pourriez rencontrer dans la rue.

Cette élection fut sans conteste pour moi le plus mauvais moment depuis que j’ai découvert ce jeu. Gar-
dons-le dans un coin de notre mémoire pour ne pas qu’il se reproduise et n’oublions jamais que tout ceci 
n’est qu’un jeu.

Sur ce, je vous souhaite une bonne lecture.

Pieriku



4 |

Dans un championnat d’Europe très 
relevé, avec l’émergence des «moyennes « nations, 
difficile de prédire quel sort nous était réservé.

Le premier match contre la Norvège allait donner 
le ton en dévoilant ce qui serait notre point fort : la 
défense. Irlande, Albanie et Macédoine furent des 
formalités, et nous permirent d’améliorer notre 
enthousiasme.
La Grèce déjoua tactiquement, le «risque « que 
nous prenons face aux Bulgares s’avèrent payant et 
nous terminons en beauté face aux Polonais grâce 
à notre choix tactique.

7/7 et 7 rencontres en tranquille... Tout s’annonçait 
pour le mieux avant de constater qu’un groupe de 
la mort allait se constituer.

Allemagne, Pays-Bas, Espagne, Suisse, Lettonie... 
Du très lourd !
Heureusement pour nous, nous pouvons compter 
sur un enthousiasme au summum, et des joueurs 
en bonne forme.
La défaite contre l’Espagne, prévisible, nous pousse 
à la prudence face à des Allemands favoris.
Mais nos Bleus réussissent un premier exploit en 
s’imposant avec une attaque intérieur face à une 
périlleuse 3-2 allemande... en tranquille : tout «bé-
néf» !
Les Pays-Bas viennent de réaliser un gros coup face 
aux Espagnols, et fier de notre succès, nos enchai-
nons par une seconde victoire, améliorant au pas-
sage notre point-average en ayant joué « Normal «.

Puis c’est au tour de rencontrer le Pays hôte. N’ayant 
rien à gagner, ou peu, nous décidons de jouer en 
tranquille pour préparer une éventuelle suite, tout 
en limitant la casse.

Tout se présente alors pour le mieux, avec un en-
thousiasme qui promet de belles choses, et une 
rencontre abordable face aux Lettons qui souffrent 
avec un enthousiasme à 1. C’est fait, nous voilà sor-
tis de la poule de la mort à la 2e place, derrière les 
Suisses.

Pour autant, la Finale est encore loin, les Portugais 
se dressant devant nous, avec une équipe n’ayant 
jamais (ou presque) connue la défaite.
Un gros premier quart temps, et un reposition-
nement efficace de Saint (35 pts) nous envoie en 
finale, une première !

Une finale qui s’annonçait 
être mission impossible, et 
dans laquelle nos joueurs 
n’ont pas démérité, étant à égalité avec nos adver-
saires jusqu’à 3 minutes de la fin.
Puis ce furent 3 minutes cauchemardesques, où 
le Suisses ayant reçu un soutien massif du public, 
font l’écart devant une attaque Bleue stérile.

En conclusion, ce furent 
ici des Championnats d’Europe passionnants, pal-
pitants et enthousiasmants. Cette première finale 
nous permet d’accéder au 3e rang mondial, un sta-
tut que nous devront honorer fièrement lors des 
Championnats du Monde qui arrivent à grand pas.

Les Mots du sélectionneur

demi-finale
96 - 74

140-103

finale
86-101
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Les Mots du sélectionneur
 

 Salut à tous!

On arrive déjà à la fin de la saison 13! Comme 
prévu, je vais passer la main à un autre dans ma 
fonction de sélectionneur U21. J’avoue que mon 
deuxième mandat fut loin d’être tel que je l’espérais 
car, si je savais que nous n’aurions pas les effectifs 
pour remporter des titres, j’espérais au moins une 
1/2 finale à l’euro et une participation au mondial, 
ne serait-ce que pour y défendre notre titre.
Oui mais voilà, la réussite qui m’a tant accompagnée 
durant mon premier mandat s’est transformée en 
poisse !!!
Pour le 1er tour de l’Euro, on s’est retrouvé dans le 
même groupe que l’Espagne, la Slovénie et la Croa-
tie alors qu’on était numéro 1 mondial... On a réussi 
à se sortir du groupe en terminant 1er, ce qui aurait 
du nous permettre de jouer un 2ème tour dans un 
groupe plutôt à notre portée. Et pourtant, ce fut loin 
d’être le cas puisque nous nous sommes retrouvés 
avec l’Allemagne, l’Italie et Israël en commençant 
par ces 3 équipes dans l’ordre...
Les 1/2 finales semblaient hors de portée dans ces 
conditions et nous avons tout de même réussi à 
décrocher une 3ème place aux dépends des cham-
pions d’Europe Israéliens, ce qui nous a permis de 
jouer les barrages pour le mondial.

Malheureusement pour nous, le sort a encore eu 
la dent dure avec nous puisqu’on s’est retrouvé avec 
la Tunisie, l’Australie et surtout le Chili. Après avoir 
bien négocié les 2 premières rencontres, il nous fal-
lait battre le Chili ou perdre dans le pire des cas de 
moins de 19points. En crunchant, nous nous assu-
rions une place au mondial mais vu notre roster et 
celui des équipes déjà qualifiées, il me paraissait im-

possible d’espérer quoi que ce soit en cas de qualif au 
mondial (quand je vois la perf du Chili au mondial, 
je suis d’ailleurs conforté dans ce choix). J’ai donc 
décider de jouer la rencontre en Normal et bien mal 
m’en a pris puisque nous avons perdu de 21 points 
face au Crunch chilien...

Nous avons donc été reversés dans la consolante. 
Après un parcours sans faute face à des adversaires 
de faibles calibres, nous avons rendu les armes face 
à la future championne Belgique dans sa salle en 
1/8eme de finale.

Je suis bien évidemment déçu de terminer l’aven-
ture de cette manière mais avec le recul, je ne sais 
pas trop ce que j’aurais pu faire pour espérer mieux 
donc je n’ai pas trop de regrets.
Mon parcours avec les U21 est la preuve qu’il y a 
une grande part de chance à BB et que sans celle ci, 
il est impossible de gagner des titres. J’en ai bénéficié 
énormément lors de mon premier mandat, je n’en ai 
pas trop eu lors du second...
Je remercie toutes celles et ceux qui ont participé à 
cette aventure à mes côtés :
l’ODP, bien entendu, sans qui je n’aurais jamais eu 
de si beaux joueurs à ma disposition; les managers 
d’U21 qui ont toujours été à mon écoute pour la 
formation de leur joueur, toujours aux petits soins 
pour garder leurs poulains en formes; les managers 
qui n’ont pas eu la chance d’avoir leur joueur sélec-
tionné mais qui ont tout fait pour que cela arrive 
et qui n’ont jamais laché; les managers qui m’ont 
encouragé par bb-mail ou sur les forums quels que 
soient les résultats; les managers qui ont participé 
aux débats tactiques sur BBF, etc...
Ce fut un plaisir d’occuper ce poste et c’est avec 
émotion que je passe la main...

kevincecarter

80 - 56



CHAMPION !

Sarcelles en Furie 
de Aokexplo.

Premier titre au plus haut niveau 
pour les Sarcelles en Furie. Le dé-
clic s’est passé à la mi-saison quand 
le GM a décidé de remanier une 
partie de son secteur intérieur. Les 
arrivées de Vincent Parent et Gaël 
Heude aux dépens de Nic Salgado 
et David MacLernon auront per-
mis aux girondins de redresser la 
tête en championnat en accrochant 
une deuxième place. Une victoire 
d’un point chez le FC Tenakha et 
une belle chez l’Olympique Zyrko-
nien plus tard, les Sarcelles finis-
saient championnes.

LES TOPS

Olympique Zyrkonien d’Azariel.

Malgré sa défaite en finale de 
Pro A, Az peut se targuer d’avoir 
fini à nouveau premier de sa 
conférence avec 17 victoire et 
5 défaites. De plus, sa victoire 
en coupe atteste que l’effectif de 
l’Olympique Zyrkonien a encore 
de beaux joueurs devant lui, avec 
notamment l’élimination des 
Sarcelles en Furie en 8ème et du 
FC Tenakha en finale. 

Le FC Tenakha de Tenakha.

Une saison blanche pour le FC Te-
nakha, mais malgré tout un par-
cours presque parfait : une finale 
de coupe de France, une première 
place de conférence 2 et une finale 
de celle-ci perdu de seulement un 
point contre le futur champion. 
Il ne manquait décidemment pas 
grand-chose à Tenakha pour à 
nouveau impressionner ses rivaux. 
Nulle doute que la formation de 
son secteur intérieur lui permettra 
de retrouver les sommets. 
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La treizième saison de Buzzerbeater s’achève, et la Pro A française a accouché d’une surprise : les Sarcelles 
en Furie d’AOKExplo sont les nouveaux champions. Excepté cela, peu de bouleversements de la hiérarchie 
avec au final les promus qui redescendent aussi sec, et les grosses équipes qui finissent là où elles devaient 
être. Petit retour sur cette saison 13 et aperçu de celle à venir. 
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Le Flop

Un seul flop cette année pour la Pro A, et elle désigne 
l’ensemble des promus. Malgré de belles joutes, le 
verdict est sans appel : les quatre redescendent en 
division 2. Le Plerin FC, l’Anti Team, les Winterfell 
Wolves et le Red Eyes Crew n’auront passé qu’une 
saison en Pro A. Néanmoins, la qualité et la richesse 
de leurs effectifs devraient en faire chacun des épou-
vantails pour leurs nouvelles divisions. Pour des re-
montées dès la saison prochaine ? 

Les équipes à suivre
Le Basket Haute Gironde de kevincecarter.

La saison 14 pourrait bien être celle des Haut Giron-
dins. Thomas Saint a été vendu à l’intersaison, et le 
meneur international Mirales est venu le remplacer. 
De plus, une recrue d’envergure est attendue dans 
la raquette en la personne de Jonathan Lequertier. 
On devrait avoir un cinq difficile à bouger du côté 
de BHG…

Le BC Toho de Maryse 
(oui, vous connaissez tous Maryse !).

Damien Petitjean est parti, mais l’arrivée dans le 
même de Rémi Giraudet renforce le secteur exté-
rieur de la Toho qui était plutôt friable. On retrouve 
donc un 5 plutôt solide chez la Toho, qui pourrait 
en surprendre plus d’un, un des rares AS all-around 
étant présent chez Maryse. Affaire à suivre.

LES JOUEURS

Les scoreurs
Un habitué des cartons devient 
le meilleur marqueur incontesté 
de la saison 13 avec 27,3 points 
par match, j’ai nommé Osnildo 
Paraiso. La surprise vient plus 
de Guarino Tettamanzi, qui en s’intercalant à la 
deuxième place devant Ricardo Madrid, compère 
de Paraiso, rompt une monotonie de deux saisons. 
La doublette de Stars a néanmoins encore de beaux 
jours devant elle.

The rebounder
Le nouveau meilleur rebondeur de la 
Pro A est chinois, et s’appelle Shi Chuan-
giang. Avec 16,5 prises par match, il a 
justifié son salaire de plus de 200 000 € 
par mois. Néanmoins, il ne pourra pas 
défendre son titre : Anti Team retrouve 
la D2 et Shi a d’ores et déjà été transféré 
pour d’autres cieux.

La passe, ça s’améliore…
Hadrien Le Gouic termine à nouveau 
meilleur passeur de la Pro A, cette fois-
ci avec une moyenne de 6,9 passes. Sa 
régularité lui permet d’envisager de se 
maintenir encore la saison prochaine au plus haut 
niveau de la Pro A.

And the MVP is…
Toute la Pro A s’y attendait, c’est Thomas Saint, un 
(le?) des meilleurs meneurs mondiaux qui rempor-
tant la palme de meilleur joueur de la saison 13, à 
l’unanimité. Avec une moyenne de 22,5 points, 4 
rebonds, 5 passes pour 1 balle perdue et deux inter-
ceptions, il devance David Godfroy de l’ESB Nice, 
bon deuxième. Déjà parti pour l’étranger et l’Ita-
lie, nulle doute que Thomas fera encore les beaux 
jours de l’EDF, et laissera un souvenir impérissable 
à BHG. 



Ojo White Knights 
de Kenjin, vainqueur de 

la division II.3.

Arrivée en conférence 1 
des chevaliers de Buz-
zerbeater, qui n’en dou-
tons pas, pourfendrons 
quiconque tenterons 
de violer leurs terres. 
La bande à Giraudeau, 
fer de lance de Kenjin, 
auront une carte à jouer 
en choisissant bien leurs 
matchs. 

Cercle Saint-Pierre 
de Thibs, vainqueur de 

la division II.4.

Autre arrivée en confé-
rence 1, celle de Thibs, 
qui sort d’une magni-
fique saison en D2.4, 
et qui au bout de trois 
finales accède enfin à 
la Pro A. En renforçant 
son effectif, il devrait là 
aussi pouvoir s’imposer 
contre certains ogres de 
la Pro A. 

St-Michel Sneakers 
de Sneaky B, vainqueur 

de la division II.1.

Et un nouveau fan des 
bordelais en Pro A, di-
rection la conférence 2. 
Avec un effectif qui pro-
gressait constamment, 
ce n’était plus qu’un se-
cret de polichinelle que 
SneakyB avait le niveau 
pour jouer en Pro A. S’il 
devrait avoir fort à faire, 
le maintien est envisa-
geable, avec pourquoi 
pas quelques plus…

Euskal Selekzioa 
de Amikuztarra, vain-
queur de la division II.2.

Attention, un basque en 
Pro A, prêt à démon-
trer toute la force de 
son équipe. Gora pour 
les intimes débarque 
en conférence 2, avec 
à la tête de son effec-
tif, Sylvain Robert, ar-
rière émérite au niveau 
unique en France. En 
s’entourant mieux, no-
tamment in the paint, 
l’Euskal Selekzioa de-
vrait accrocher quelques 
trophées dans sa vitrine. 
Pour le moment, l’objec-
tif restera le maintien. 
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LA SAISON A VENIR

Ils partent
Comme dit plus haut, adieu aux derniers promus qui redescendent aussi sec. A bientôt donc au Plerin FC 
de pascalou (troisième passage éclair en Pro A), au Red Eyes Crew de recto23, à l’Anti team d’Anti et aux 
Winterfell Wolves d’abukar. Bonne continuation à eux !

Ils arrivent

Et les nommés pour la promotion en Pro A sont… :



| 9

Interview
Alors que tout le monde s’attendait à une finale Olympique Zyrkonien - FC Tenakha, les Sarcelles en Furie 
ont su déjouer tous les pronostics en s’imposant successivement dans le FC Tenakha Center et au Zyrko-
drome . Entretien avec le nouveau champion de France, Aokplexo.  
Salut Aokexplo et merci de répondre aux échos. 
(ndlr :bien que ce soit la moindre des choses pour 
un membre du journal !)
Alors, des Sarcelles championnes, ça fait quoi ?
Ça fait plaisir et ça surprend! Très sincèrement, je ne 
m’y attendais pas du tout. J’avais remanié une partie 
de l’effectif pour rivaliser avec les gros et me mainte-
nir, et des circonstances ont fait que j’ai pu aller très 
loin (parcours en coupe pour mes adversaires, mé-
forme de Tenakha en finale de conférence, blessure 
de Dunand chez Az). Sur le coup je n’ai pas réalisé, 
et encore aujourd’hui ça me fait bizarre de voir des 
équipes qui lâchent le match contre moi alors que je 
ne trouve pas avoir une équipe extraordinaire non 
plus.

«avec un peu de patience 
on peut même renverser 

des montagnes.»
Le secret de ta réussite ? Vincent Parent ?
Indéniablement, il me manquait un gros intérieur 
au poste d’AF pour avoir des ambitions. MacLernon 
possédait un gros shoot mais était un piètre défen-
seur. L’arrivée de Parent et de Heude ont dynamisé 
mon équipe, et m’ont permis d’être réellement dan-
gereux en attaque extérieure comme intérieure. Le 
travail à l’entrainement d’Ottner, Cowan et Lasten-
net ne fut pas anodin. Mais Parent restera le MVP 
des finales pour moi (merci à Mirouf pour sa for-
mation ^^).

Toujours à l’affût pendant la saison régulière, ton 
équipe est restée toutefois discrète dans l’ombre 
des deux ogres Tenakha et Azariel. Fier d’avoir 
déjoué les pronostics ?
Avais-tu planifié une telle progression pour tes 
troupes ?
Je ne dirais pas fier, mais content d’avoir pu montrer 

qu’avec un peu de patience on peut même renverser 
des montagnes. Même avec mon effectif remanié, 
je ne m’attendais pas à pouvoir toucher ces deux 
ogres. La progression de l’équipe était axée sur le jeu 
extérieur, et j’ai en fait profité de la crise du marché, 
surtout pour les intérieurs, pour donner un coup de 
boost aux Sarcelles. Cela s’est avéré payant, tout en 
sachant que j’ai fait des sacrifices financiers (je n’ai 
fait quasiment aucun benef sur cette deuxième moi-
tié de saison 13).

U21 :«poussé par plu-
sieurs managers, et j’ai 

tenté ma chance» 
Et dans la foulée, tu es élu sélectionneur des U21.
Oui, une bonne surprise également. J’ai longuement 
hésité à me présenter, des obligations IRL ne m’au-
raient pas permis d’assumer pleinement la fonction. 
J’ai été poussé par plusieurs managers, et j’ai tenté 
ma chance, quitte à faire «l’électionnophage», et ris-
quer un troisième échec. Finalement, je suis élu, et 
j’ai maintenant une certaine pression, car l’effectif 
à disposition est une génération exceptionnelle. A 
moi de mener au bout les U21, même si cela sera 
difficile.

A peine savouré, ton titre est déjà remis en jeu. 
Ton avis sur cette nouvelle saison qui débute ? 
Les Sarcelles en Furie seront-elles toujours aussi 
furieuses ?**
Toujours aussi furieuses, oui, mais pas favorite. Az 
reste pour moi le favori avec un effectif au complet. 
Tenakha va enfin avoir le rendement intérieur qui 
lui manquait la saison passée, et kevincecarter a un 
5 à faire peur à n’importe quelle Pro A. Ajoutez-
quelques outsiders, et ça promet un gros champion-
nat. L’ambition chez les Sarcelles est d’aller le plus 
loin en coupe et d’accéder à la finale de conférence 
2. Le reste sera du bonus.
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Des envies de Coupe de france se pointent à l’hori-
zon ? On a souvent vu ton équipe aller assez loin...

Chaque saison, je me dis «bah, c’est pas grave, je 
lâche la coupe». Et au final je la joue à fond. Je pense 
tout donner cette saison pour m’y maintenir, car en 
termes de pics et de finances, c’est un gros plus si l’on 
va loin. Après, ça se joue aussi sur la chance, il ne 
faut pas se déplacer chez un gros dans les premiers 
matchs, sinon c’est retour à la maison assurée.

Le titre t’a également qualifié pour les BBB, des 
objectifs pour cette compétition ?

Alors pour le coup, aucun objectif. Quand je vois 
les machines qu’il y a aux BBB, il me faudra surtout 
la baraka pour aller loin. Je jouerais le coup à fond 
avec ma A, quitte à picser des matchs en champion-
nat. Mais je ne me vois pas aller loin. 

Merci Aok, et félicitations sincères de la part de tous 
les échos !

Propos recueillis par Abu.

Les Sarcelles en Furie, EN BREF...

Vainqueur de la PRO A, saisons 13
Vainqueur de la II.3, saison 7
Vainqueur de la III.4, saison 5

Demi-finale de Coupe de france, saison 4 et 12
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On dit que la Coupe a souvent tendance à per-
mettre à de petites équipes de jouer les trouble-fêtes. 
On dit également qu’il est difficile de pouvoir jouer 
sur deux tableaux à la fois et qu’il faut faire un choix 
entre le Championnat et la Coupe.
Eh bien, la saison dernière, ces deux adages n’ont pas 
été vérifiés et nous avons eu droit à une finale de 
toute beauté opposant les deux meilleures équipes 
de la saison régulière en Pro A, à savoir le FC Te-
nakha et l’Olympique Zyrkonien, leaders de leurs 
conférences respectives.

D’entrée de jeu, Tenakha semblait avoir opté pour 
une tactique relativement frileuse avec une défense 
classique en homme-à-homme alors qu’Azariel avait 
lui décidé de prendre un maximum de risque et de 
défendre en zone 1-3-1. Le genre de défense qui 
ne pardonne pas et qui se transforme en gruyère 
lorsque l’adversaire décide de foncer à l’intérieur. 
Mais finalement, bien lui en prit car le FC Tenakha 
avait effectivement décidé de se reposer sur son me-
neur vedette, le suisse Tettamanzi.
Celui-ci prit immédiatement le jeu à son compte 
et rendit presque coup pour coup aux olympiens. 
Mais, assisté du seul Emeriau, il semblait bien seul 
face au collectif bien huilé adverse. C’est en tout cas 
ce qu’on se disait après le premier quart-temps.
Mais ces deux joueurs ont du talent plein les mains 
et sont capables de soulever des montagnes. Accu-
sant un retard de 4 points à la fin du premier quart-
temps, ils appuyèrent sur l’accélérateur pour offrir 
une confortable avance de 9 points au FC Tenakha à 
la mi-temps. Si leurs coéquipiers n’étaient vraiment 
pas à la hauteur de l’événement, combinant un pi-
toyable 3/17 aux tirs, les deux stars permettaient à 

l’un des clubs les plus titrés de l’hexagone de songer 
à faire agrandir la galerie de trophées.
Aussi bons soient-ils, deux joueurs ne feront pour-
tant jamais une équipe. Leurs coéquipiers étant 
toujours aux abonnés absents, ils commencèrent 
à baisser de pied et pendant ce temps-là, les olym-
piens grignotaient petit à petit leur retard pour finir 
par se retrouver à égalité à une minute du terme de 
la rencontre.
Brice Bézault, l’un des grands hommes de la ren-
contre côté Olympique Zyrkonien, passa en mode 
«clutch player» pour marquer 2 paniers et donner 
2 points d’avance aux siens. Dernière possession 
pour Tenakha. Tout le monde sait que la balle va 
finir dans les mains et Tettamanzi déjà auteur de 38 
points. C’était tellement prévisible que Dunand, son 
vis-à-vis, bien à la peine pendant toute la rencontre, 
que ce soit au niveau offensif ou défensif, se jeta sur 
la balle tel un mort de faim, au risque de le laisser 
en position de marquer un panier facile. Mais il 
faut croire que la chance était avec lui et, alors qu’il 
avait multiplié les mauvais choix tout au long de la 
rencontre, il intercepta la balle. Faute dans la foulée 
de Tettamanzi mais Dunand ne craquait pas sous la 
pression, rentrait ses deux paniers et finissait la soi-
rée en héros.

La première manche revenait donc à l’Olympique 
Zyrkonien avant la revanche que tout le monde at-
tendait en finale de championnat.

Pieriku



Le petit poucet : Le Gabian FC de Philodème, membre de division IV, qui aura atteint les huitième 
de finale en éliminant au passage les Saint Michel Sneakers, monté cette saison en ProA.
Mention spéciale au BC Balgentien de Ayovi, division V, qui s’est lui hissé jusqu’en seixième. Félicitations !

Le podium des plus gros ratés de cette saison 13

N°1

La RBC Team de Narcisse suc-
cède à l’ES Arnould. A peine élu à la 
tête de l’équipe de france et donc sous 
le feu de projecteur, notre sélection-
neur se sent l’âme du bon samaritain 
en offrant la victoire à son adversaire 
dès le premier tour.  Modeste D.V, le 
Yatcha Brest n’en demandait pas tant.  
Comme dit l’adage : La bretagne, ça 
vous gagne !

Plusieurs semaines plus tard, la RBC 
Team descendait même en D.III. 
Dur dur, la vie de sélectionneur...

N°2
Avouons-le. La performance qui 
va suivre méritait largement la 
première place mais le statut de 
sélectionneur et ex-GM qui plus 
est, a pesé dans la balance.
Fish Les Léris ! 
Retenez bien ce nom. Mont-
blanc, membre de notre proA 
nationale, s’en souviendra toute 
sa vie, terrasé par cette équipe aux 
dents longues au deuxième tour 
de cette saison 13. Une équipe en 
pleine progression, une équipe 
ambitieuse, machiavélique. en 
deux mots : Un BoT !

N°3
Et qui pourrait mieux parler du 
rôle de sélectionneur que Kevin-
cecarter ! 
Notre champion du monde U21 
voit son Basket Haute Gironde 
tomber lui aussi à domicile face 
à une modeste division V. Coach 
K voit rouge, celui de l’étoile sans 
doute, qui passe ainsi le deu-
xième tour. 
Très dur, la vie de sélectionneur...
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Division II

II.1 : St Michel trouve chaussure à son pied.
Invaincu lors de la saison régulière, les sneakers confirment en playoff et ne laissent pas filer un titre qui leur 
était promis. Vainqueur en trois manche des Verts Corsaires, l’équipe de Sneaky aura à peine tremblé pour 
atteindre la proA après seulement 4 saisons en division II.
Dans le bas de tableau, l’ES Arnould construira l’après Morel en division III, accompagné des Phoenix-
Suns55. Les barrages ont eux été fatals à la Team Gti Cup, et, plus surprenant, à la RBC Team de Narcisse.

Ils seront remplacés par le Red Eyes Crews de Recto, relégué de proA, ainsi que des promus Bombardiers, 
Etendards de Brest, et du Benfica Argenteuil United, équipe bien connue par la compagnie d’ascenseur qui 
la sponsorise.

II.2 : Le tempérament basque
Allez chercher une victoire en finale sans l’avantage du terrain n’est jamais facile, et Euskal selekzioa d’ 
Amikuztarra aura bien mérité son ticket pour la proA. Déjà finaliste en saison 12, la formation basque n’a 
fait que confirmer tout le bien que l’on pensait d’elle en allant s’imposer dans la salle du Vieux Condé Basket 
Ball en finale. 
Outre Alex78 défait en finale après une belle saison, les malheureux se nomment le BC Hennebont, Los 
Angeles 92 et On arrête plus les herbiers, qui pour le coup, ne se sont pas seulement arrêté mais ont même 
reculé d’un cran dans la hiérarchie bb. A noter également la descente de feu les anciennes gloires LA Lakers, 
maintenant à l’état de BoT.

Les nouveaux arrivants se nomment : Winterfell Wolves, relégué de proA, et les promus Marseilleveyre, 
Joecocker team ainsi que l’AS Terreville.
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Division II

II.3 : Les chevaliers blancs vainqueurs de la joute
4 équipes dans un mouchoir de poche, aucuns grands favoris ne semblaient se dégager avant l’entame des 
playoffs. Contrairement à leurs homologues de Sec Porri, battu au premier tour par le Mambo Basket Club, 
les Ojo White Knights profiteront eux de l’avantage du terrain jusqu’aù bout. Eliminant BCN Niort puis 
l’Olympus Team en finale de conférence, les chevaliers s’envoient ensuite en ProA en battant la Mambo.
Au rayon malheureux, frenchies n friends, l’UJAP botifié, l’AS Roanne et l’etandart de Brest. La saison 13 ne 
voulait vraiment pas sourire pour la conférence 1.

Peut-être que les nouveaux arrivants conjureront le mauvais sort : Le BC Floirac, nashs team et les Experts, 
de retour en division II.
Dans la conférence 2, Le Plerin FC, relégué de proA, grossira les rangs, accompagné des revanchards fatals 
picards qui retrouvent la même conférence qu’ils avaient quitté lors de la saison 12.

II.4 Saint Pierre attaque le cercle
Net et sans bavure, le Cercle Saint-Pierre aura dominé son sujet tout au long de la saison et rejoint logique-
ment la proA. Avivé d’un mince espoir, le Gazelec aura tout tenté pour le contrarier mais se fait surprendre 
, «un peu bêtement» oserait-on dire, au premier tour des playoffs par Pleulan Buccaneers.
La conférence 1 n’avait fait que figurer tout au long de la saison, et si son finaliste la Chorale du Robobar, 
n’aura pas fait trembler le champion, ses barragistes n’auront guère fait mieux...
Relégués : Philius et Darryls, respectivement dernier de conférence 1 et 2, ESLB, et le Pied-carré FC, après 
une série pour le moins déroutante face au Papier-Tue-Mouches-BC.

Nouveaux venus en division II.4 : outre Anti Team qui descend de proA, les blondins débarquent, accom-
pagnés de la Dream Snoopy Team, de coupdeboule et des satellites Beligneux Spoutnik. De quoi partir en 
orbite !
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Résumé de la compétition
Les saisons se suivent et semblent se ressembler pour les équipes françaises engagées dans les BBB. Mais, pour 
leur entrée en lice dans le tournoi, il faut avouer que les représentants tricolores n’ont pas été gatés.

Le champion en titre, le FC Tenakha avait la rude tâche de se déplacer dans ESV Laim 
Center, la salle ultra-moderne du redouté ESV Laim, vainqueur des BBB en Saison 11 et 
finaliste en Saison 12 alors que la victoire lui semblait promise. C’était donc quasiment 
mission impossible pour le pauvre Tenakha et seul Tettamanzi sembla exister face à la 
redoutable armada teutonne.

Pour les Montrouge Slackers, s’ils avaient l’avan-
tage de jouer à domicile, la tâche était également 
ardue face aux slovaques de Nitra Corgons, un 
habitué de la compétition et l’un des grands fa-

voris pour la victoire finale. Les Montrougiens réussirent malgré tout à les tenir en échec 
avant un dernier quart-temps fatal conclu sur le score sans appel de 29-8. Pas grand chose 
à se reprocher pour eux : ils avaient tout donné pour faire jeu égal avec une équipe qui leur 
était incontestablement supérieure et se retrouvaient donc au bout du rouleau.

Quoi qu’il en soit, une fois de plus, les équipes françaises disparaissaient dès leur entrée dans la compéti-
tion. L’hypothèse d’une victoire tricolore semble encore bien lointaine.

Les deux bourreaux de nos représentants continuèrent leur petit bonhomme de chemin jusqu’aux demi-fi-
nales où ils se rencontrèrent. L’ESV Laim rêvait d’une troisième finale consécutive, chose qui n’était plus ar-
rivée depuis l’époque dorée du BC Törööö mais 
les slovaques réduisirent à néant les espoirs de 
gloire retrouvée des allemands.

En finale, le Nitra Corgons se retrouvèrent face aux roumains du Shaq Attack, une autre équipe habituée 
de la compétition et qui comptait dans ses rangs l’arrière international espagnol Oriol Pardo, un ancien de 
la maison slovaque.
Cette finale ne restera malheureusement pas dans les mémoires. Si Pardo fut bien surmotivé à l’idée d’af-
fronter ses anciens coéquipiers et termina meilleur marqueur de son équipe, les roumains parurent tota-
lement incapables d’arrêter le monstrueux Ailier Fort slovaque Branislav Drunek. Même s’il sembla par 
moment sombrer dans la facilité, ce qui le fit rater quelques shoots faciles et perdre nombre de ballons, il 
faisait la loi dans la raquette et prit presque autant de rebonds offensifs que toute l’équipe adverse réunie.
Au final, si les roumains firent illusion le temps d’une mi-temps, ils se rendirent rapidement compte de 
l’écart qui les séparait encore de ce qui est désormais la meilleure équipe au monde.
Enfin, reste le plus difficile maintenant pour le Nitra Corgons : confirmer son titre, chose qu’aucune équipe 
n’a été en mesure de réaliser depuis le BC Törööö.

quarts de finale

demi-finales
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Bonjour à tous et bienvenue à cette nouvelle édition des échos du plat pays (enfin ça ça reste à prouver) qui est 
le mien (ça par contre c’est sûr). On va essayer de vous résumer une saison entière sans faire 45 pages (pensons 
aux arbres déracinés et aux litres de sueur perdus par les correcteurs du journal).

Alors pour faire simple, ce nouveau feuilleton 
s’annonçait assez ennuyeux, à la manière du nouvel 
American Pie 46, on connait déjà :
- Les acteurs principaux : JoeMaverick, Sonics, Sto-
nestars et Obira (je vous laisse deviner qui est l’ob-
sédé dans l’histoire).
- Les seconds rôles : Sum_41, Pokola, Bibou, Gm-
Angi77, Timop, Roel_v
- Et ceux qu’on ne verra pas beaucoup voir même 
plus du tout dans le prochain film (les autres ^^)

L’histoire se déroule sans véritable intrigue, tous le 
monde court derrière les deux plus belles filles de 
la ville (noooon pas Bibou et Angi, la coupe et le 
titre de champion bien sur) et comme le produc-
teur doit bien justifier le cachet de ses stars ce sont 
évidement les rôles principaux qui trustent les pre-
mières places …
Cependant un des acteurs annonce dès le début du 
film qu’il va devoir déménager suite à un heureux 
événement et se met donc déjà hors course (NDLR : 
LoD a reçu un superbe drafté et décide de se laisser 
descendre en D2 pour l’entraîner à 100%), ça en fait 
déjà un de moins diront certains.
Alors que les spectateurs découvrent que Sonics 
est déjà reparti bras dessus bras dessous avec la 
1ère fille (non pas Bibou, la coupe !!! Vous n’écou-
tez décidément rien) et que l’on se dit qu’il est un 
dragueur hors pair car il collectionne toutes les 
filles depuis 3 saisons une terrible annonce est faite 
: G-Fusion s’est fait renverser par un camion qua-
druple remorques et sombre dans un profond coma 
duquel il ne ressortira jamais, ces affaires ont étés 
vendues car G-Fusion était un collectionneur hors-
pair (Ndlr : G-Fusion arrête le jeu, la lassitude l’ayant 
gagné malgré sa superbe équipe avec 5 stars belges). 
Mais bon, il était déjà bien loin dans la course à la 
belle blonde finale.
Nous y voici déjà d’ailleurs, la belle blonde est en 
ligne de mire et le sprint final pour conquérir son 

cœur (pour rester poli) a commencé. Sonics et 
JoeMaverick, les deux favoris annoncés, sont trop 
forts pour leurs opposants. Ils éliminent 1 à 1 les 
adversaires pour se retrouver dans un face à face 
qui promet d’être musclé. Mais alors que le gel dans 
les cheveux est parfait, les muscles mis en évidence, 
un événement tragique survient… Un énorme 
bouton apparait en plein milieu du front de Sonics, 
diminuant grandement son charisme et ses chances 
de victoire finale (en effet, son meilleur shooter se 
blesse très rapidement dans le 1er match … avec cet 
handicap JoeMaverick devient le favori). L’écart de 
cet handicap est d’ailleurs trop grand même pour 
quelqu’un comme Sonics. Joe remporte la victoire 
en 3 manches et nous avons donc un nouveau vain-
queur en Belgique. Bravo JoeMaverick.
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Si vous êtes encore là pour lire 
la suite de mes délires pseudo-co-
miques et bien félicitation, vous 
en avez du courage… mais pro-
mis, pour les équipes nationales, 
je vais faire ça plus soft.
Nous ne parlerons pas de la NT 
qui s’est montrée très discrète 
dans un groupe il est vrai trop fort 
pour elle, mais nous avons quand 
même vu de belles choses et les 
derniers réglages se peaufinent 
assez bien.

Le grand sujet de fierté est venu 
des U-21. Engagés dans le tour-
noi de consolation ils ont pu 
profiter d’une phase de classe-
ment clémente en affrontant des 
adversaires très largement à leur 
portée et ainsi faire monter leur 
enthousiasme au maximum. Le 
seul petit bémol aura été la perte 
de la 1ère place au classement lors 
du dernier match face à la Suisse 
pour 6 petits points à l’average 
seulement. Et cette anecdote a 
failli se transformer en cauche-
mar pour nous, en effet le tirage 
était du coup beaucoup moins 
conciliant puisqu’après un match 
facile contre le Ghana nous héri-
tions déjà de la France en 1/8ème 
de finale… Et c’est après ce match 
là que nous avons pris conscience 
de la force tranquille de notre 

équipe. En effet, battre les Bleuets 
80-56 ce n’est pas quelques chose 
que l’on fait souvent même avec 
l’avantage du terrain. Les lion-
ceaux ont mangé de coquelet ce 
soir-là).
Viens ensuite l’Espagne (ben 
voyons) et ses deux monstres au 
poste de Pivot. Une belle bataille 
Motion vs Look Inside qui ira 
jusqu’en prolongation. Moment 
que choisit notre Meneur Wael-
put pour mettre 8 points sur les 
14 inscrits lors des 5 minutes fati-
diques, merci à lui. 

Après cela, le Portugal, encore 
plus fort que l’Espagne (certains 
diront que c’est normal puisqu’on 
est en demi-finale mais ça com-
mence à faire beaucoup quand 
même). Il possède également 
une flotille d’Hulk en dessous de 
l’anneau, à tel point que je me 
demande s’il ne sont pas nourris 
à l’Uranium dans ce coin de l’Eu-
rope… Cette fois-ci c’est un R&G 
contre Motion. Il reste 6 secondes 
à 81-81, le Portugal a la balle mais 
une superbe interception suivie 
d’un panier à 2 points de Wael-
put (encore lui) nous donne la 
victoire. En route pour la finale 
contre l’Estonie.

L’Estonie, ou comment avoir une 
équipe avec un pivot qui a déjà 
un salaire égal à celui des stars de 
l’équipe nationale. Une équipe qui 
en jouant en Patient arrive encore 
à faire « prolifique (moyen) » en 
attaque intérieure… Pour chan-
ger, le match fut serré et il alla 

même en prolongation une nou-
velle fois. Mais comme souvent 
en U-21, les grosses brutes à gros 
salaire n’ont pas d’endurance et 
cela se paya cash puisque lors de 
ces 5 minutes nous marquons 13 
points contre 6 avec une nouvelle 
fois 6 points de Waelput pour of-
frir à la Belgique son 1er trophée 
sur la scène internationale !!!

Ce trophée est d’autant plus beau 
que j’avais annoncé quelques se-
maines avant mon envie d’arrê-
ter les U-21 du moins au niveau 
du coaching, je pars donc la tête 
haute après avoir construit autour 
de moi une belle structure ca-
pable d’emmener un pays de 796 
équipes actives (moué on va dire 
100 quoi) à cette place.
Mon successeur n’est d’ailleurs 
personne d’autre que mon adjoint 
(et champion de Belgique en titre) 
: JoeMaverick qui avec 80% des 
voix a été élu sélectionneur U-21. 
Bonne chance à toi.

En espérant vous avoir fait plaisir 
à la lecture de ses quelques lignes, 
je vous fixe rendez-vous au pro-
chain numéro des Echos de Buz-
zerbeater dans la section Belge.

Sum_41

83 - 81

74 - 67



Durant plusieurs semaines, les membres de BBF ont pu répondre au sondage «Que formez-vous en Saison 
13 ?»
il en ressort que, sur les 90 participants, plus de la moitié entraine extérieur (55%), moins d’un tiers forme 
intérieur (27%) et 15% forme Ailier Shooteur. Au sein des secteurs, les préférences sont assez marquées 
pour les arrières et les ailiers fort, bien qu’il faille tempérer cela par le nombre de participants, qui reste un 
échantillon restreint de l’ensemble de la communauté.

Evolution
Le même sondage avait eu lieu une saison auparavant :
On peut noter que la formation des pivots est en nette baisse d’une saison à l’autre (-8% sur l’ensemble des 
résultats), au profit de tous les autres postes, à l’exception de celui d’AS qui était déjà à 15%.
La plus forte hausse est à noter du côté des meneurs (+6% sur l’ensemble des résultats).

Ces mouvements sont assez représentatifs du marché, les meneurs avec de la passe ayant été le profil qui 
a le mieux résisté à la baisse du marché, du fait de leur plus grande rareté, tandis que les hauts salaires des 
pivots, notamment les «bourrins» pas toujours adaptés au moteur de jeu, ont découragé un certain nombre 
de formateur, à la vue de la forte baisse de leur valeur de vente.
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SAISON 13 : Votez pour le 5 majeur de pro A

Pendant plusieurs semaines, vous pourrez voter sur Buzzerbeater France pour le meilleur joueur de Pro A à 
chaque poste dans cette rubrique http://buzzerbeaterfrance.forumpro.fr/sondage-de-la-semaine-f46/ !
Voici la liste des joueurs pré-sélectionnés par les managers de pro A de la saison 13 :

Meneur :
    Clément Boutry - FC Tenakha / Tenakha
    David Godfroy - ESBNice / wislo
    Hadrien Le Gouic - Montrouge Slackers / Bobun
    Ricardo Madrid - _STaRs_ / OoB
    Thomas Saint  - basket haute gironde / kevincecarter
    

Arrière :
    Thomas Beneteau - French Dogs / Enkilou
    Kévin Henry - Olympique Zyrkonien / Azariel
    Xavier Lepape - Cotebrune / divan
    Osnildo Paraiso - _STaRs_ / OoB
    Guarino Tettamanzi - FC Tenakha / Tenakha

Ailier Shooter :
    Sebastien Chauvin - Montrouge Slackers / Bobun 
    Flavio Domingues - Bc [Toho] / Maryse 
    Nicolas Emeriau - FC Tenackha / Tenakha
    Alberto Vaz - Red Eyes Crew / RecTo23 
    Paul Wendon - Joué Basket Club / tom3714

Ailier Fort :
    Dragan Drakulovic - Olympique Zyrkonien / Azariel 
    Hervé Papot - Bc [Toho] / Maryse 
    Vincent Parent - Les Sarcelles en Furie / AOKExplo
    Damien Petitjean - Bc [Toho] / Maryse
    Zhang Ruxiong - PLERIN FC / pascalou

Pivot :
    Steeve Bonnet - Montrouge Slackers / Bobun 
    Shi Chuanqiang - Anti Team / Mr Anti 
    Yves Philippot - basket haute gironde / kevincecarter 
    Michel Redon - Bc [Toho] / Maryse 
    Julien Tiquet - Les Sarcelles en Furie / AOKExplo

Les résultats définitifs seront publiés dans le prochain numéro des Echos !
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Le joueur mystère du dernier numéro était Mickaël Huillet, joueur coaché par l’incontournable mick-
piet qui semble passer sa vie à scruter les joueurs des autres équipes. Félicitations à popi9987 pour l’avoir 
reconnu un poil plus vite que yodbur. Peut-être ce dernier prendra-t-il sa revanche cette fois-ci ?

Le joueur mystère nous vient d’Allemagne, pays connu pour sa bière, ses saucisses, son 
équipe de football ou encore ses devins. Mais lui est surtout réputé pour ses bras tentacu-
laires qui lui permettent de gober tous les ballons passant à proximité de l’arceau ainsi que 
sa défense «ventouse» qui rend ses adversaires fous. Et contrairement à nombre de joueurs 
qui aiment passer leur temps libre devant leur Playstation, lui préfère les vieux jeux d’aven-
ture de l’époque dorée de Lucas Arts comme par exemple «Maniac Mansion» et sa suite.

Le reconnaîtrez-vous ? Si c’est le cas, n’attendez pas un instant pour m’envoyer son nom en profitant d’un 
instant d’inattention de Mickpiet.

Pieriku

20 |

Pas de classement des chasseurs de drapeaux mais un événement avec la victoire de Narcisse et son Rbc Team 
dans la Course aux Drapeaux.
Pourtant, il n’était pas favori au moment d’aborder la dernière ligne droite. SViBiDi comptait 3 drapeaux de 
plus que lui, le Racing Club Beausourire était au coude-à-coude avec lui, l’Olympus Team et Coucougne les 
talonnaient.
Mais voilà, Mitx se montra incapable d’organiser des matchs amicaux pour son équipe contre des équipes 
de pays exotiques : impossibilité de trouver une compagnie aérienne desservant ces destinations ? Grève des 
contrôleurs aériens ? Perte de leur passeport ? Nul ne le sait mais son équipe se mit à faire du surplace.
Ultra-motivé, Narcisse décida de se débarrasser au plus vite de la Coupe afin de reprendre ses voyages. Un petit 
tour plus tard, c’était chose faite.
Coucougne et Beausourire prirent un peu de retard à l’allumage (ne parlons même pas de l’Olympus Team qui 
ne réussissait pas à quitter la Coupe), un retard qui allait s’avérer fatal.
On cru malgré tout à un ultime renversement de la situation lorsqu’on 
vit Narcisse chercher pendant plusieurs semaines un plan pour se rendre 
aux Bahamas mais alors que Coucougne revenait à sa hauteur, il fit 
embarquer le RbC Team dans un cargo à destination des caraïbes et pu 
ainsi compléter sa collection.

Félicitations donc à notre grand champion Globe-Trotter.



«Quand vous prenez votre ba-
gnole un vendredi pour faire 
20 bornes en vue de trouver un 
hotspot wifi afin de voir ce qu’à 
donner un entraînement endu... 
car votre freebox arrive pas à se 
synchroniser.»
joecocker, as du volant.

«Lorsque vous passez une commande chez un fournisseur et que vous pensez au 
joueur que vous pourriez acheter avec cet argent (d’ailleurs, j’ai tapé des dollars 
au lieu des euros tellement j’y pensais fort)»
Pieriku.

«Quand vous ne 
pensez absolument 
pas au hand et que 

vous voyez cette 
news en gros sur 

l’Equipe.fr : «COUP 
DUR POUR NARCISSE»

Mickpiet.

«Quand on règle à la seconde près l’heure de son portable 
avec celle de BB (qui concède un peu moins de 3 secondes à 
l’Horloge Parlante...)»
Euthan, ponctuel.

«Quand tu rentres de Paris à 3 heures du matin, après avoir été avec douze geeks 
de BB , et que la première chose que tu fais c’est voir si tu as gagné»
Scoringmat, consciencieux.

«Quand on envisage ne serait-ce qu’un instant d’annuler son départ en vacances 
15h avant le départ parce qu’on arrive pas à trouver un amical et des incas pour 
le jouer.»
Perpete.                 «Quand un cauchemar ne 

vous fait aucune réaction 
(vous continuez à dormir) 
... jusqu’au coup de grâce : 

Voir la forme de votre meil-
leur joueur à moyen. Là vous 

vous réveillez direct pour 
aller vérifier.»

Mickpiet.

Quand tu dois exceptionnelle-
ment te lever à 5h du mat’ pour 
le taf et que tu te dis de suite : 
«Cool ! J’ai justement une en-

chère sur un joueur que je veux 
qui se termine à 5h15».

Davidian.
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PARIS ÉTÉ 2010
Cet été, la plus grande IRL française de l’histoire de BuzzerBeater a eu lieu à Paris. Je vais donc vous faire le 
récit de ces deux journées vues de l’intérieur !
Histoire d’un stéphanois perdu dans la capitale.

Vivant depuis 21 ans dans ma cambrousse ligé-
rienne, je fus à la fois heureux et surpris quand GM-
Narcisse (encore GameMaster à l’époque) proposa 
de se retrouver à Paris. Sans hésitation, j’ai confirmé 
ma participation, et avec moi 12 autres membres de 
BBF. Dates : samedi 31 juillet et dimanche 1er août.

Après trois se-
maines passées 
à organiser ce 
weenk-end avec 
Narcisse, l’heure 
du départ était 
venue : 31 juil-
let, 6h14, ça fait 
tôt, je vous jure 
! Départ donc 
de mon Saint-
Étienne natal 
et direction Pa-
name !!! Trois 
heures de train à 
écouter Tri Yann 

(groupe celtique qui a son importance dans mon 
histoire) avant d’arriver Gare de Lyon, accueilli par 
deux petits hommes roses (couleur du groupe des 
BBF-Guides) : yepyepyep et 
mickpiet. Notez que depuis 
ce temps, Yep est devenu noir 
(BB-Staff), et Mick a viré au 
orange (BBF-Modérateur). 
Le charmant couple a fini par 
nier sa vrai tendance. Ensuite, 
direction Gare de Montpar-
nasse pour récupérer le reste 
du groupe, avec bien sûr du 
retard. De ce côté-là, la palme 
revint au grand (hum...) Mi-
rouf qui arriva près du car-

rousel (et non pas du manège !) avec près d’une 
heure de retard alors qu’il habite à côté. En invité 
surprise, nous acueillions également le bien nommé 
moudubulbe.

Pour ce rassemblement du samedi étaient présents 
Yep (doupi), Mick (mickpiet), Snake (pas encore 
devenu Moustache), Narcisse (sans GM-), Pieriku 
(avec son pote GM-), Mirouf (oui, 1 heure de retard 
!), Sum (sum_41), Perpete («42!»), Jabby (celui-là 
est resté rose : enfin un qui assume), Malo (Mod-
malogique37 pas encore GM), et moi-même (sco-
ringmat).
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Avant de partir faire un basket dans le quartier 
de l’Olympiades, nous sommes allés nous restaurer 
dans un des plus grands restaurants chinois de Paris 
: j’ai nommé le super Asian McDo. Pas de vrai repas 
asiatique parce que Narcisse avait la tourista.

Le basket

Le premier match se mit en place rapidement en 
faisant les équipes aux lancers francs, ce qui donna 
dans un premier temps : Narcisse, Sum, Jabby, Yep 
et moi contre Pieriku, Malo, Perpete, Mirouf et 
Snake. Les autres sont rentrés au fur et à mesure. 
Ce premier match fut à sens unique, mais nous ne 
dirons pas lequel pour éviter de discréditer cer-
taines personnes.

L’arrivée de Baloncesto amena les matchs à 4 contre 
4 avec les équipes suivantes :
- Sum, Yep, Scoring & Mirouf
- Narcisse, Snake, Baloncesto & Pieriku
- Jabby, Perpete, Malo & Mick
Victoires multiples de l’équipe de Sum, une pour 
celle de Jabby, et celle de Nanar et son Bouquin resta 
fanny. Normal, direz-vous !
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Entre les matchs, concours de Lucky Luke : deux 
aux lancers francs remportés par Scoring, et un Luc-
ky Luke à trois points gagné par Sum. Étrange pour 
un pivot, mais il vous dirait probablement qu’il est 
un pur AF avec juste une pointe de Portée shoot. Cet 
après-midi basketball se termina par un concours à 
trois points remporté par Mick dans une finale ma-
gique contre Mirouf. (On attend toujours que vous 
partagiez votre secret.) GM-Pieriku s’est aussi dis-
tingué en finissant sur la 3ème marche du podium.
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Le film

En fin d’après-midi, les chemins des participants se 
séparèrent. De mon côté, je pris une bonne douche 
chez l’ami Yep avec Jabby (non, pas sous la douche) 
pour aller voir l’une des plus grandes œuvres de Ku-
brick : Orange Mécanique. Un film qui restera cer-
tainement gravé dans la mémoire des membres de 
BBF comme La naissance de Moustache...

Rendez-vous avait été pris à La Villette. Le film de 
Kubrick était programmé en plein air, donc forcé-
ment, nous avions ramené les binouzes et la vodka 
(surtout pour Jabby et pour moi) et en route pour 
la barre de rire ! Non, le film ne fut pas franche-
ment hilarant, mais apparemment, ce que Snake vit 
sur la pelouse méritait bien un éclat de rire de 30 
minutes... Un peu avant le début du film, alors qu’il 
faisait encore jour, un type se pointa avec une fausse 
moustache énorme, et Snake fut alors entraîné dans 
un fou rire interminable... Suffisamment intermi-
nable pour que tous les membres de BuzzerBeater 
présents autour de lui ne puissent pas s’empêcher 
de rire à leur tour ! Un jeu fut donc improvisé pen-
dant la séance : à chaque fois que du cuir ou une 
moustache apparaissait dans le film, il fallait le dire... 
Finalement, on s’est même fait « engueulés » par 
quelques biatchs que narcisse zieutait fortement.
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Malgré ça (ou grâce à ça), un bon film. Je le 
conseille.

Après 239 éclats de rires, 42 photos, 30 binouzes, 
une orange (mécanique) et une demi-bouteille de 
vodka vidée par un stéphanois et un breton dont 
on taira les noms, nous fûmes de retour chez Yep 
en compagnie de Jabby et de Mirouf. Lors du tra-
jet, il y eut plusieurs moments très drôles. Si vous 
voulez une vidéo choc, merci de contacter Mirouf. 
Une fois arrivés chez yepyepyep, que font 4 geeks 
qui sont ensemble un samedi soir ??? Eh bien... Ils 
vont voir leurs résultats ! Mais toujours en compa-
gnie des bières de Mirouf, bien entendu. Ensuite, un 
peu de chanson et de danse bretonne avec Tri Yann. 
Et dire que Jabby croyait qu’on n’avait pas de culture, 
à Saint-Étienne ! Nous chantâmes tous les deux en 
cœur sur le balcon de Yep. Puis, ayant un flair de 
fou pour les filles, Jabby aperçut trois gonzesses sur 
un balcon 10 mètres en contrebas, bretonnes de sur-
croit. Et là, on ne put plus le retenir, chantant à tue-
tête jusqu’à la fin de la soirée.

Dodo ensuite, car le lendemain, foot !
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Le foot

A l’origine le rendez-vous était fixé à 10h30 au 
château de Vincennes. Sum et Baloncesto nous quit-
tèrent la veille, mais Figo et Tom les remplacèrent 
en ce dimanche 1er août. Le petit match de foot fut 
un peu retardé. En plus, il fallut trouver le terrain. 
Grand moment de cette matinée : l’arrivée de Mous-
tache, la nouvelle mascotte de BBF, rebaptisée la 
veille sur le forum par Mirouf !

Nous nous mêlâmes à des inconnus qui se trou-
vaient là. Le premier but fut marqué par la gardien 
de mon équipe, autant dire moi : sur un centre repris 
de la tête, le ballon fila entre les jambes de Malo, le 
gardien de l’équipe adverse. Un signe précurseur 
de la victoire de l’ASSE contre l’OL ? Le désormais 
célèbre Moustache a fait parlé de lui, si bien que les 
gens avec qui nous étions en train de jouer l’appe-
laient aussi Moustache. Bref, le match se déroula 
bien : aucun mort à signaler. GM-Pieriku n’étant 
plus dans la force de l’âge, il arriva après l’effort pour 
aller manger.

Les dernières heures

Pour continuer ce week-end diététique, nous pas-
sions commandes à la Pizza Hut de Vincennes, puis 
mangions devant le château sur un coin d’herbe. 
Puis l’heure des premiers départs sonna : Jabby et 
Tom devaient nous quitter… Nous nous levâmes 
à contrecœur, car l’effort physique suivi des pizzas 
nous avait cloué par terre. Bonne douche pour tout 
le monde avant de se retrouver à Montparnasse.
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Pour bien finir cette IRL, petite visite de Paris : Tro-
cadéro, Champ de Mars, Tour Eiffel... Enfin, l’heure 
était aux derniers départs pour les non Parisiens, 
c’est-à-dire Malo et moi.

Nous prîmes le métro pour ensuite prendre le RER 
B afin d’amener Malo au train. A la station de cor-
respondance, tout le monde sort du bon coté pour 
prendre le RER. Tout le monde sauf qui ? Malo, bien 
entendu. Il s’en ai suivi une recherche du petit dans 
toute la station pour enfin se retrouver tous sur le 
quai du RER B. Manque de bol : nous venions de le 
rater de justesse, donc nous dûmes attendre. Nous 
regardâmes l’heure du train de Malo : ça allait se être 
juste !

Arrivés à la station de RER de la Gare de Lyon, 
Malo part à toutes jambes... Course dans les esca-
liers de la gare... Et verdict... MALO A RATÉ SON 
TRAIN !!! Bien joué le Mod ! Heureusement, ca-
pitaine Narcisse et son charme légendaire (20+) 
étaient là pour rattraper le coup : le sélectionneur de 
l’Équipe de France lui-même partit draguer une des 
contrôleuses, et grâce à son sourire magnifique (15), 
il permit à Malo de prendre le train suivant (pour un 
supplément de 15€), alors que ce dernier avait failli 
embêter sa Mamie lui disant qu’il arriverait à minuit 
à Lyon !

Malo parti, il ne resta plus que Mick, Yep, Nar-
cisse, Perpete, Mirouf et moi-même. La fin de la 
belle aventure approchait : deux heures à attendre 
pour mon train. On mangea (encore ?) un bout et ce 
fut les au revoir. Arrivée à Saint-Étienne à 3 heures 
du matin, en manque total de BuzzerBeater, mais 
des souvenirs plein la tête.

Voilà. Pour retrouver toutes les photos de l’IRL, 
rendez-vous sur le Picasa de BBF.

Fin de chapitre. Le prochain en juillet 2011 !? En 
attendant, Vive BuzzerBeater, Vive BBF !!!

scoringmat
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